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située au chaslel de Beaujeu, touchant la maison de M. André 
Charreton de matin et les bâtiments du chapitre de soir. 

Ces derniers détails permettent de considérer Laurent 
Severt, propriétaire en 1604 et 1605 du château de La 
Pierre et de sa justice, comme étant un troisième frère, non 
cité jusqu'ici, de l'historien Jacques Severt, qui, après être 
né très probablement à Beaujeu vers 1559, fut chanoine et 
doyen du chapitre de sa ville natale, docteur en théologie 
de la Faculté de Paris, vicaire général de l'évêque de Mâcon 
et en dernier lieu théologal de l'église de Lyon. 

On sait que les deux autres frères de Jacques Severt, qui 
mourut à Beaujeu après 1628 dans un âge fort avancé, 
furent François Severt, avocat en Parlement, et Claude 
Severt, juge conservateur au nom du roi de France des 
privilèges des chrétiens français résidant à Tunis de Barba­
rie, ce dernier mentionné, comme il a été dit, au bref de 
la vente de La Pierre de 1605, mais sans autre indication 
que son prénom, le fait de son décès et la désignation de 
sa maison de Beaujeu (35). 

Après dix années de possession, Mre Guichard Favre, 
devenu seigneur des Champs-sur-Marne, Berlize, Dormans 
et Thizy, conseiller du roi en son Conseil d'Etat et privé, 
maître d'hôtel ordinaire de Sa Majesté et introducteur des 
ambassadeurs (36), aliéna, par l'intermédiaire de M. Benoît 

(35) V. sur Jacques Severt : Cochard, Archives historiques et statis­
tiques du département du Rhône, tome XII, p. 93. Et Breghot du Lut et 
Péricaud aîné, Catalogue des Lyonnais dignes de mémoire, p. 279. 

(36) Noble Guichard Favre de Berlize, seigneur de Thizy en Beau­
jolais de 1614 à 1620, portait : « D'azur à la lande d'argent chargée de 
trois croissants de gueules et accostée de deux lions d'argent. » (Steyert : 
Armoriai général du Lyonnais, Forez et Beaujolais, Lyon, Aug. Brun, 
1860 ; et aussi Histoire du Beaujolais, par le baron de la Roche La 
Carelle, tome II, p. 214 et 359.) 


